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Christiane Laydevant, an-
cienne maire de Meythet, 
vous avez choisi de ne pas 
intégrer une liste aux pro-
chaines municipales, pour 
quelles raisons ? 
Je suis élue depuis 2001, 
25 années passées au ser-
vice de la collectivité dont 
un mandat en tant que 
maire c’est déjà beaucoup 
et je souhaite maintenant 
consacrer plus de temps à 
ma famille et à mes six pe-
tits-enfants. Cependant je 
continuerai à m’intéresser 
à la politique locale et na-
tionale.  
Pourquoi ne pas avoir 
choisi de soutenir la liste 
de A. Armand dont deux 
de vos ex-colistiers se sont 
rapprochés ?
Ma rencontre avec M. Ar-
mand n’a pas été concluante 
et ne m’a pas du tout mise 
en confiance. C’est avant 
tout un macroniste qui a 
choisi de constituer une 

liste à l’image de l’Assem-
blée Nationale avec un 
grand écart allant de LR à 
la gauche. Je crains qu’au 
final Annecy soit ingérable 
au regard de ce mélange 
hétéroclite. On en a déjà 
fait l’expérience avec la liste 
Astorg/Lardet et on a vu 
où ces alliances mènent au 
niveau national. De plus, 
quand je l’ai interrogé sur 
le projet de construction 
d’une mosquée de 4000m2 
et la crainte pour les rive-
rains de voir leur quartier 
se communautariser sa ré-
ponse a été cinglante : « S’ils 
ont besoin d’une mosquée 
on ne va pas refuser et ce ne 
sera pas pour moi un sujet 
de campagne ! »  
Mais vous qui étiez pourtant 
identifiée plutôt au centre 
gauche sur l’échiquier poli-
tique ces dernières années, 
pourquoi ce rapprochement 
avec la liste RN/UDR de Gui-
laume Roit-Levêque ?

Personnellement je n’ai ja-
mais milité au sein d’un 
parti politique, j’ai toujours 
voulu garder mon libre ar-
bitre. Mes choix sont tou-
jours allés vers des projets 
qui me semblaient essen-
tiels pour la population. Je 
suis très attachée à la quali-
té de vie de nos concitoyens 
et aujourd’hui, face à l’in-
sécurité qui commence à 
gangréner notre ville, les 
problèmes liés à l’immi-
gration non contrôlée qui 
vont être de plus en plus 
prégnants sur notre terri-
toire, je suis inquiète ! Les 
questions sociétales que 
certains candidats refusent 
d’aborder me semblent pri-
mordiales dans ce contexte.
Pourtant Annecy a ré-
cemment été élue 2ème ville 
agréable à vivre à l’échelon 
national, qu’en pensez-vous ?
Effectivement pour les tou-
ristes c’est la carte postale 
mais les Annéciens ont 

constaté une forte dégra-
dation de la sécurité, de 
la propreté et plus globa-
lement du service public, 
malgré une augmentation 
des impôts de 40%. La re-
construction de la mairie 
et de la piscine des Mar-
quisats sont à l’arrêt et les 
communes déléguées ont 
été délaissées. 
Que souhaitez vous pour le 
prochain mandat ?
Je souhaite une équipe mu-
nicipale soudée qui tiendra 
ses engagements, à l’écoute 
des habitants pour réparer 
notre Ville pour retrouver 
sécurité et proximité, un 
cadre de vie sans écologie 
dogmatique. Une équipe 
qui se projette vers le futur 
tout en préservant notre 
identité et nos traditions 
pour les générations fu-
tures.  
Propos recueillis par M.R. 

Les raisons de leur soutien à la liste 
RETROUVONS ANNECY de Guillaume ROIT-LEVÊQUE

ENTRETIENS

EXCLUSIFS
Isabelle Astruz 
Colistière

Christiane Laydevant Antoine Valentin Alain Bexon 
Colistier



Isabelle Astruz, après une 
pause de 6 ans, vous re-
partez au combat, pour 
nos lecteurs qui ne vous 
connaîtraient pas, pou-
vez-vous nous rappeler 
quel était votre rôle dans 
l’équipe municipale qui a 
dirigé la mairie jusqu’en 
2020 ?
Après un mandat en tant 
que conseillère municipale 
sur Annecy-le-Vieux, qui 
m’a permis d’apprendre le

rôle d’élu, Bernard Accoyer 
en 2014 me propose de re-
partir aux municipales en 
tant que Maire Adjoint en 
charge de la petite enfance, 
des personnes âgées et du 
social. En 2017 je rejoins 
l’équipe de la commune 
nouvelle d’Annecy en tant 
que Maire Ajoint en charge 
de la petite enfance.
Durant cette période, 
j’ai accompagné l’ouver-
ture de plusieurs crèches, 
certaines municipales et 
d’autres en délégation de 
service public.
L’objectif était d’offrir à nos 
administrés l’offre la plus 
adaptée possible sur l’en-
semble du territoire.
Et en 2020 pourquoi n’êtes-
vous pas repartie ?
Tout d’abord parce qu’on 

ne me l’a pas demandé, et 
ceux qui me l’ont demandé 
dans un second temps ne 
partageaient pas mes va-
leurs.
De toutes façons le rôle 
d’élu n’a jamais été pour 
moi un objectif de carrière. 
Le dernier mandat a 
confirmé mes doutes sur 
une majorité «plurielle», 
sans valeurs communes, 
dont les élus semblaient 
d’abord motivés par les 
ambitions personnelles. 
Faire travailler ensemble 
des personnes ayant des 
opinions opposées est im-
possible.
A la vue des listes pour 
les municipales de 2026, 
j’ai l’impression que l’his-
toire pourrait se répéter. 
Peut-être faut-il avoir vécu 

sur Annecy pendant cette 
période pour en faire le 
constat et éviter de refaire 
les mêmes erreurs ?
Cette année, vous vous 
réengagez, et cette fois sous 
la bannière RN/UDR ?
C’est avant tout un choix 
de personne, une ren-
contre avec Guillaume 
Roit-Levêque.
Après avoir longuement-
discuté nous avons consta-
té que nous partagions les 
mêmes valeurs, 
Agir pour Annecy au ser-
vice des Annéciens, en 
rétablissant la sécurité, la 
mobilité, et la qualité du 
service public auquel les 
Annéciens ont droit et 
qu’ils méritent.

                   

Compétences de la mairie :
Etat civil, urbanisme et logement, écoles maternelles 
et élémentaires, action sociale de proximité, voirie et 
espaces verts, propreté, culture, bibliothèques, équipe-
ments sportifs, police municipale et gestion des ser-
vices publics locaux.
Budget total : 506 M€, dont 255,4 M€ en fonctionne-
ment et 167,7 M€ en investissement. 
Endettement : 69,4 M€.
Budget annexe : 83 M€ pour parkings, restauration, 
aménagements.

Compétences de l’agglomération :
Avec 34 communes, le Grand Annecy pilote les poli-
tiques pour des services structurants : mobilités, écono-
mie, environnement, aménagement.
Budget : 584 M€
Il comprend un budget principal et 6 budgets annexes 
(eau, transports, déchets, pépinières d’entreprises, 
zones d’aménagement, Semnoz).
• Les investissements prioritaires vont à la transition 
environnementale, mobilités, habitat durable et aména-
gement du territoire
Les conseillers communautaires sont élus le même jour 
que les conseillers municipaux. Ils sont issus des listes 
présentes .

A n t o i n e 
Valent in, 
33 ans, 
entrepre-
neur, est 
maire de 

Saint-Jeoire depuis 2020. 
Ancien adhérent de De-
bout La France et des 
Républicains, il est le dé-
légué départemental de 
l’Union des droites pour 
la République (UDR).  	

Candidat soutenu par le 
Rassemblement natio-
nal, il est élu député de 
la 3ème circonscription de 
Haute-Savoie en février 
2026 à l’Assemblée natio-
nale.
Aujourd’hui il soutient la 
liste d’union Retrouvons 
Annecy. On se souvient 
de sa participation active 
en 2014 à la liste Divers 
droite d’Alain Bexon.

Antoine Valentin, colistier d’Alain Bexon en 2014 dans la 
liste Divers Droite Annecy pour la Vie.

Isabelle Astruz
Mariée 2 enfants.
Comptable dans de 
grands groupes, pen-
dant plusieurs an-
nées puis présidente 

d’associations.
Ancienne Maire Adjoint chargée 
de la petite enfance d’Annecy, et 
conseillère communautaire du 
Grand Annecy jusqu’en 2020.



Alain Bexon, votre pré-
sence sur la liste Retrou-
vons Annecy, liste d’union 
RN et UDR ne va-t-elle 
pas surprendre ceux qui 
connaissaient votre indé-
pendance d’esprit ?
Qu’ils se rassurent, je n’ai 
pas changé ! Je me suis 
toujours présenté avec l’éti-
quette «divers droite», j’étais 
très attaché à l’indépen-
dance vis-à-vis des partis, 
le slogan de ma campagne 
de 2014 était « L’intérêt des 
Annéciens, pas celui des 
partis». Annecy comptait 
alors 55 000 habitants, au-
jourd’hui, suite à la fusion, 
elle compte 135 000 habi-
tants. il est difficile de mon-
ter une liste indépendante 
qui ait des chances de l’em-
porter ! Plus une ville est 
importante, plus les sujets 
municipaux et nationaux 
sont imbriqués, d’où l’im-
portance d’avoir des relais 
au parlement. 
Mais l’ancien maire d’Anne-
cy J-L Rigaut ne prétend-il 
pas être à la tête d’une liste 
divers droite indépendante ?
Dois-je vous rappeler qu’il a 
fait toute sa carrière politique 
au sein des partis centristes ?
Aux précédentes élections 
municipales de 2020, n’avait-
il pas obtenu l’investiture de 
LREM, le parti d’E. Macron ?
Comment avez-vous fait 
connaissance de Guillaume 
Roit-Levêque ?

Un ami me l’a présenté il y 
a quelques mois. J’ai consta-
té que c’était un homme 
connaissant le monde réel, 
celui de l’entreprise. Dans 
le contexte actuel, j’admire 
son courage et son ardeur 
à s’imprégner des dossiers 
municipaux. De plus, il joue 
à fond la carte de l’ouverture 
à droite !
En rejoignant l’UDR re-
noncez-vous à certaines de 
vos idées ?
Il se trouve que les idées 
défendues par l’UDR cor-
respondent à 99% aux 
miennes. 
Par exemple ?
S’attaquer au mille-feuilles 
administratif. Il est temps 
de supprimer dans l’admi-
nistration territoriale au 
moins une strate, en retrou-
vant nos chères provinces, 
comme la Savoie, le Dau-
phiné, en lieu et place des 
départements et de la ré-
gion « AURA »…
Les compétences départe-
mentales et régionales se-
ront ainsi réunies et cela 
devrait faciliter les relations 
avec les communes !
Ne craignez-vous pas de 
devoir renoncer à vos com-
bats menés depuis des an-
nées ?
Non bien au contraire ! Tout 
d’abord sur les nombreux 
sujets qui me préoccupent 
à Annecy, je n’ai pas chan-
gé d’un iota. Sur les sujets 
comme l’urbanisme et l’ar-
chitecture je suis en phase 
avec Retrouvons Annecy !
Vous avez mené des com-
bats courageux contre des 
projets qui défigurent An-
necy, mais pensez-vous 
vraiment que les Annéciens 
vous en soient reconnais-
sants ?
Oui, au moins une partie 
d’entre eux savent que je me 

suis battu avec constance pour 
sauver l’âme d’Annecy. 
Quand des Annéciens re-
viennent dans leur ville 
après une longue absence, 
ils ont du mal à retrouver 
Annecy…
On pense par exemple, à 
vos efforts pour promou-
voir une alternative sur 
le site de l’ancien hôpital, 
les Trésum, à votre re-
cours contre le permis de 
construire de l’hôtel de 
ville.  Ne seriez-vous pas 
trop idéaliste ?
Non, si nous avions eu des 
maires soucieux du cadre 
de vie, nous aurions pu évi-
ter de nombreuses erreurs 
en matière de construction.  
Et malgré tout ce qu’on leur 
fait avaler, je veux croire 
que les Annéciens sont 
sensibles à la beauté qui les 
entoure. L’être humain a be-
soin de vivre en harmonie 
avec son environnement… 
Le beau fait du bien !
Il y a quelques années des 
propos de l’écrivain-aventu-
rier Sylvain Tesson m’étaient 
allés droit au cœur : « Le re-
cours à la beauté de l’art, à 
la beauté de l’homme, à la 
beauté de la nature est mé-
sestimé. Le mot beauté n’est 
jamais prononcé par les 
hommes politiques. »
Je crois précisément que 
l’un des rôles essentiels du 
responsable politique est de 
préserver la beauté de nos 
sites urbains et naturels, qui 
sont, avec notre culture et 
notre histoire, les marques 
de notre identité !
Mais pensez-vous pouvoir 
changer quelque chose ?
Oui, si je devenais  maire-ad-
joint à l’urbanisme, j’ai la 
ferme intention d’expliquer 
aux promoteurs qu’ils de-
vront suivre une ligne ar-
chitecturale.

La manière dont on 
construit une ville est la 
seule trace visible que laisse 
un maire. A l’entrée de la 
ville le nouveau quartier des 
Trésum aurait dû être par-
ticulièrement soigné, mais 
c’est un immense gâchis 
contre lequel, nous nous 
sommes levés en proposant 
une alternative adaptée au 
terrain et à la vieille ville 
toute proche.
Les constructions en cours 
du quartier des Clarines (ex 
ECA), celles des terrains 
SNR, projets initiés par la 
municipalité sortante, sont 
affligeantes de médiocrité. 
Mais ne pensez-vous pas 
que le logement est da-
vantage prioritaire que les 
questions d’esthétique ar-
chitecturale ?
Tout est lié ! L’habitat urbain 
doit être pensé et réfléchi. Il 
y a des exemples de com-
munes françaises comme 
le Plessis Robinson (92) qui 
fut une ville triste à mourir, 
elle fait aujourd’hui l’una-
nimité de ses habitants, le 
maire a su lui donner une 
âme.

      

Annecy, quartier des Hirondelles. 
Une architecture agressive. 2025

  Le Plessis-Robinson,constructions 
  récentes. Une architecture apaisée.

Alain Bexon
Marié, 6 enfants.
Auteur et éditeur 
d’ouvrages recon-
nus sur l’Histoire 
et l’Histoire de l’art 
dans les Alpes, en 
Savoie et à Anne-

cy. Expert en immobilier historique.
Conseiller municipal d’Annecy et 
conseiller communautaire du Grand 
Annecy, groupe Annecy pour la Vie 
de 2014 à 2020.
https://alainbexon.fr



Le 15 et le 22 mars 
2026...VOTEZ !

POUR QUE LE QUARTIER 
DES TROIS FONTAINES
NE DEVIENNE PAS 
LE QUARTIER DES TROIS MOSQUÉES !

Le 29 septembre 2025, le conseil munuicipal délibérait 
sur «l’aliénation de terrains à l’association SALEM situés 
49 avenue de Loverchy» pour le prix de 1 200 000 €. 
L’urbanisme c’est aussi l’équilibre d’un quartier comme 
celui des Trois Fontaines en pleine restructuration. Par 
opportunisme politique le maire sortant a promu la 
construction d’une 3ème mosquée de 3800 m2 dans ce sec-
teur ! Il ne s’agit pas de stigmatiser une communauté, mais 
est-ce bien raisonnable, alors que dans un rayon de 300 m 
se trouvent le Centre islamique Mili Görus de 8000m2 de 
surface plancher et la mosquée Kouba ? 

Pour en savoir plus sur le programme 
de la liste d’union des droites :

LA GESTION CALAMITEUSE
DU CHANTIER 

DE L’HÔTEL DE VILLE

PRÉSERVER  LES 
DERNIÈRES VILLAS 
DU BORD DU LAC
Marquisats : quatre élé-
gantes villas acquises l’une 

après l’autre par la mairie avec vos impôts, pour 
être démolies et remplacées par 3800 m2 de 
gazon pour agrandir un «petit Pâquier», soit un 
coût global proche de 10 millions d’euro : 2630 € 
le m2 de gazon ! La majorité RN/UDR étudiera 
toutes les solutions pour les conserver. Un musée 
des peintres du lac pourrait y trouver sa place. 

Un audit du logement social sera 
réalisé. Il est essentiel de garan-
tir une transparence totale dans 
la politique d’attribution des lo-
gements.
Concernant les locations sai-
sonnières (Airbnb) nous pro-
poserons un moratoire sur les 
autorisations délivrées en vieille 

ville sans frapper d’interdic-
tions l’existant. Pour « libérer » 
le parc locatif résidentiel, nous 
demanderons à nos députés de 
travailler à rendre plus attractive 
la location classique pour les 
bailleurs. Quel que soit le mode 
de location, les propriétaires ne 
doivent pas être punis.

CADRE DE VIE : QUELQUES SUJETS BRÛLANTS

L’ENJEU DU MANDAT : LE LOGEMENT 

https://retrouvons-annecy.fr/

L’incendie de la toiture de l’Hôtel de ville s’est 
produit en 2019. Alors que le chantier de Notre-
Dame de Paris est achevé, en six années la mu-
nicipalité «socialo-écologiste» sortante a été in-
capable de mener à bien ce chantier !
Les coûts de reconstruction ont largement dé-
rapés passant de 22 millions € à au moins 35 
millions € !
Aujourd’hui outre les dégâts, provoqués par 
les intempéries, consécutifs au retrait du «pa-
rapluie» en février 2025, seuls les travaux de 
démolition des belles façades de la cour sont 
achevés ! Un véritable désastre !
Faisant fi de l’enveloppe budgétaire des assu-
rances, l’équipe sortante a préféré ne pas recons-
truire à l’identique. Le permis de construire est 
entaché de graves irrégularités, en contradiction 
totale avec le règlement du site patrimonial re-
marquable (SPR) 1-Surélévation de la toiture
2-Décroché des toitures (2,9 m entre les pans 
extérieurs et les pans intérieurs.
3-Démolition d’une grande partie des façades 
de la cour intérieures, remplacées par une struc-
ture en poteaux béton.
4- Construction d’une verrière en surplomb sur 
la façade côté Jardin de l’Europe, etc.


